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    A l’attention de Madame Roselyne Bachelot-Narquin 
Ministre de la Culture 

Ministère de la Culture  
3 rue de Valois  

75001 Paris 
 

        Paris, le 19 mars 2021 
 
Objet : Classement des commerces d’instruments de musique et des ateliers de lutherie dans la liste des 
« commerces essentiels » 
 
Madame la Ministre,  
 
Vendredi 26 février 2021, les disquaires et les libraires ont rejoint la liste des commerces essentiels, ce 
dont notre profession se réjouit. En effet, la prise en compte du caractère essentiel de la culture  - dans 
ses différents modes d’expression et de consommation  - est primordiale. La Culture a montré à quel point 
elle était indispensable pour le bien-être des citoyens dès les premiers confinements. 
 
La Chambre syndicale de la facture instrumentale (CSFI) défend, depuis 1890, les intérêts de toutes les 
professions en rapport avec la fabrication et la distribution des instruments de musiques : fabricants, 
réparateurs, restaurateurs, importateurs, distributeurs, commerces de détails, et artisans luthiers.  
A ce titre, elle agit ici pour demander que notre réseau de distribution et d’artisans luthiers puissent 
également être classés parmi les commerces essentiels.  
 
Au sein de notre profession, certains sont déjà identifiés comme essentiels. Nous parlons ici de la librairie 
musicale : la vente de partitions et méthodes pédagogiques, le disque, les périphériques informatiques 
(carte sons) et autres produits nécessaires aux activités de home studio ou de musique assistée par 
ordinateur. 
Mais il nous parait justement « Essentiel » que notre profession dans sa globalité soit bien identifiée et 
explicitement nommée dans la liste des commerces essentiels. 
 
De multiples études et reportages se sont intéressés au développement de la pratique musicale lors des 
confinements. Un mouvement très net a été identifié montrant que ces périodes ont été propices à nos 
activités, améliorant pour certains l’acceptation des contraintes imposées par la pandémie.  
De plus, depuis un an maintenant, la Chambre Syndicale consacre son temps et son énergie à trouver des 
solutions pour permettre à la vie musicale de reprendre dans le contexte de crise sanitaire que nous 
traversons. C’est ainsi qu’est né le projet PIC – Protocoles pour les Instruments face au Coronavirus - qui 
est porté par la CSFI et l’ITEMM (Institut Technologique Européen des Métiers de la Musique). La CSFI est 
partenaire des Forces Musicales sur l’axe PIC PIV qui est consacré à la Pratique Instrumentale et Vocale. 
Dans le cadre de ce projet, des guides pratiques sur les mesures à prendre au sein des commerces ainsi 
que sur la désinfection des instruments de musique ont notamment été rédigés et sont mis à jour 
régulièrement – et diffusés auprès de l’ensemble des professionnels.  
Ainsi, le monde de la musique prend les choses en main pour être acteur de la reprise, dans une 
audacieuse synergie entre les professionnels des instruments de musique et les Orchestres et Opéras 
français.  
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Notre profession intègre près de 2700 points de vente et ateliers d’artisans luthiers d’instruments de 
musique et accessoires, avec un service qualifié, du conseil et du suivi, toutes choses difficilement 
substituables par la vente à distance qui existe, mais qui est surtout activée par des entreprises étrangères 
ne profitant que très peu à notre tissu économique. 
 
Nos métiers de Commerçants et d’Artisans luthiers sont des espaces de proximité, souvent installés en 
cœur de ville, avec des flux de clientèles relativement fluides. Ils appliquent de façon « familiale », mais 
très responsable, leur gestion des flux.  
Par ailleurs, ce sont des commerces et ateliers avec un présentiel peu important et ils sont maintenant 
bien configurés pour fonctionner dans le strict respect des règles sanitaires. Leur ouverture ne présente 
donc pas de risques particuliers, mais parait parfaitement compatible avec les mesures de prudence 
nécessaires prises par le gouvernement. 
 
Nous souhaitons que notre demande soit entendue, à la fois pour le monde de la culture et de la musique, 
pour les musiciens en herbe comme pour les plus grands artistes, pour l’économie et la pérennité de notre 
secteur d’activité. 
 
Notre profession se situe véritablement au croisement de la culture et de l’économie. Aussi, bénéficier de 
ce classement de « commerce essentiel » lors d’un prochain décret serait pour nous tous un signal fort de 
la reconnaissance de l’action primordiale de notre secteur en ces moments bien complexes. 
 
Vous remerciant de votre attention, nous nous tenons à votre disposition pour échanger, à toute date de 
votre convenance, avec le très fort espoir qu’il vous sera possible de répondre favorablement à notre 
demande. 
 
Dans cette attente, nous vous prions d’agréer, Madame la Ministre, l’expression de notre haute 
considération. 
 
 
M. Jérôme Perrod 
Président de la Chambre syndicale de la facture instrumentale 
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